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SACREMENT.Des précisions du doyenné deValognes

Semarier à l’église en 2024, est-ce un anachronisme ?
DEPUIS de nombreuses an-

nées, une préparation au ma-
riage est proposée aux jeunes
couples. Bien sûr, les modali-
tés de préparation ont évolué
au fil des années car le profil
des couples qui demandent le
mariage à l’église a lui aussi
changé.
Que propose l’Église, au-

jourd’hui, en 2024 ? Pour le
savoir,nousnoussommesren-
seignées auprès du doyenné
deValognes.

Unpeud’histoire

La préparation au mariage
existe depuis plus de cin-
quanteans.Àl’origine,elleétait
sous la responsabilité du
Centre de préparation au ma-
riage. Dans le doyenné de Va-
lognes, jusqu’en 2016, plu-
s i eu r s f o rmu l es son t
proposées : rencontres avec
des prêtres, rencontres avec
uncouple,puisweek-endsà la
TrappedeBricquebec.
Depuis 2016, une nouvelle

équipe s’est constituée avec,
pour la préparation et l’anima-
tion,desprêtresetdesdiacres,
plusieurs laïcs dont quatre
couples. Cette formule se dé-
roule sur trois sessions.

Les trois sessions

Ces trois sessions ont lieu
dans un cadre magnifique : le
closde l’AbbayedeSaint-Sau-
veur-le-Vicomte en décembre,
janvier et février, trois ren-
contres qui feront un chemin,
une histoire dans leur vie. Ces
sessions seront suiviesde ren-
contres individuelles avec le
prêtreoulediacrequicélébrera
lemariage.
À la première rencontre, les

jeunes couples ont une petite
appréhension, ils se toisent et
montrent une certaine pudeur.
Grâce à la convivialité (chants,
goûters partagés), très vite, ils
sedétendent.

Chaque rencontre est ponc-
tuée de beaucoup de chants
qui leur servirontplus tardpour
préparer la célébration duma-
riage.
Bâtiessur lesquatrepiliersdu

mariage religieux (liberté de
consentement, fidélité, indis-
solubilité, fécondité), illustrées
par de nombreux témoi-
gnages, les trois rencontres
permettentaux jeunescouples
desedécouvrir,deseparler,de

se poser des questions qu’ils
n’avaient peut-êtrepasencore
abordées. On y évoque tour à
tour la communication dans le
couple, c’estquoi être fidèle, le
pardon dans le couple avec
l’éclairage de témoignages. Il
sera aussi question des
contrats de mariage avec le
topod’un jeunenotaire,ancien
participant à ces sessions.
Ilestaussinécessairedefaire

une petite catéchèse car pour

beaucoup d’entre eux tout ça
estbien loin.Donc,on leurpro-
pose de redécouvrir les sept
sacrements,d’écouteruntexte
d’Évangile (les Béatitudes par
exemple), de recevoir la béné-
diction des fiancés puis une
bougie allumée, symbole de la
lumière du Christ, et après un
tempsdesilenceetd’échange
encoupledevenir ladéposerà
l’Abbatiale.
La clôture de la préparation

rassembletous lesparticipants
dans l’Abbayepourunemesse
qui « prend son temps » : le
temps de réexpliquer les

gestes et lesparoles.

DominiquePOSTAIRE
etHélènePERREE

ÎQue propose l’Église, aujourd’hui, en 2024 ?

Des témoignages
Nousnous sommes rendues àSaint-Sauveur, à la fin de la

dernière session de préparation. Plusieurs jeunes couples
ont accepté spontanément de nous rencontrer. Voici leur
témoignage.Semarierà l’égliseen2024,c’estuneévidence,
il n’y apasdemariagesanséglise.Noussouhaitonsdevenir
une familledont lesmembresporteront lemêmenom.C’est
unmoment fort et lemariagecivil ça va trop vite.
Participer àces trois sessionsa-t-il été facile?
Passiévident, il fallait le faire.Nousavionsbeaucoupd’ap-

préhensionetenmêmetempsnousétionscurieuxdeceque
nous allions échanger. Allions-nous seulement parler de Jé-
sus?
Y a-t-il un moment qui vous a marqués particulière-

ment ?
Lesdifférents témoignagesquinousparlentdenotrevieau

quotidien,quinouspermettentdenousposerdesquestions
à plusieurs. Un temps de recueillement dans l’abbatiale où
chaque couple était seul devant une bougie allumée : c’est
unmoment intime,privilégié, une réflexionàdeux.C’était un
premier pas vers lemariage.
Quepensez-vousau final deces trois sessions?
C’estunebonneexpériencequipermetdedécouvrirquion

est. Cela permet de mettre des mots sur les symboles du
mariage.

Info diocèse
Sur votre agenda
- Prochaines messes animées par les jeunes instrumentistes et
choristes de la paroisse de Cherbourg à la basilique de la Trinité :
dimanche17mars,dimanche14avril,dimanche12mai,dimanche
9 juin et dimanche 7 juillet à 18 h 30.
- Si vous souhaitez vous tenir informé de toutes les actualités de
l’Église catholique dans laManche, n’hésitez pas à vous abonner
à la newsletter, soit en vous rendant sur le site diocésain : www.
diocese50.fr, soit en adressant un mail à communication@
diocese50.fr

Billet spirituel

Nous tourner vers Pâques
Fallait-il jeûner à la Saint-Va-

lentin?Lehasardducalendrier
a fait coïncider cette année
l’entrée en Carême avec la
Saint-Valentin. Si cette journée
a pu être teintée de roman-
tismepour leschrétiens,elle fut
d’abord un jour de jeûne. Non
pour rentrer dans leur maillot
de bain à la sortie des fêtes de
Noël.Nonpluspour se fairedu
mal,pour la régénérationcellu-
laire ou encore pour copier les
musulmans. Jésus-Christ lui-
même a jeûné, sept siècles
avant la naissance de Maho-
met. Si nous jeûnons en ré-
ponseà l’appelduChrist, c’est
pour nous tourner vers
Pâques, nous préparer inté-
rieurement à accueillir l’événe-
ment qui a bouleversé l’huma-
nité : la résurrection de Jésus.
La résurrection, don gratuit de
Dieu fêté à Pâques, nous offre
lesalut,c’est-à-dire lavieaprès
lamort.Ainsi,pournousprépa-
rer à recevoir de Dieu ce ca-
deau immense de la vie éter-
nelle, Jésus nous demandede
nous dégager de tout ce qui

nous encombre, d’éprouver
notre finitude, à savoir que
nousnepouvonsnoussuffireà
nous-mêmes, et ultimement
que nous avons besoin de
Dieu.Eneffet,celuiqui jeûneva
faire le choix de se priver. De
nourriture, fondamentalement,
mais ensuite de tout ce qu’il
utilisemaletainsidétourneson
attention de l’essentiel : Dieu.
Les écrans ne sont pas mau-
vais en eux-mêmes. Ils per-
mettent le travaildebeaucoup,
le contrôle des machines, des
échanges. Mais mal gérés, ils
nous coupent de Dieu et des
autres. En jeûnant, le chrétien
va choisir l’inconfort qui va ré-
veillerdesfrustrations,desten-
sions, peut-être même des
colères.Nonpour tenter de les
gérer, mais pour raviver sa
conscience de son besoin de
conversion. Ainsi, par le jeûne,
nous nous débarrassons de
tout ce qui nous éloigne de
Dieu et le remettons au centre
denos vies.

AbbéFlorianFRIGOT


